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   Chers amis. 
 Voici les dernières nouvelles de l'Orphelinat AGBENOHEVI… traduction: si l'oiseau vit, 
des ailes lui pousseront et il s'envolera !  
 Pascale et Patrice BOSSARD se sont rendus sur place plus vite que prévu, du 15 au 25 mai 
2008 afin de superviser la prise en charge des 13 premiers enfants arrivés depuis l'ouverture du 
centre mi mars. 
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Les faïences des salles de bain et le carrelage sont posés 
partout. Les peintures intérieures et extérieures des deux 
bâtiments sont terminées et le centre a fière allure !  
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 A notre arrivée, passée la 
satisfaction de voir les bâtiments 
terminés, le vrai choc nous attend:  
nous sommes accueillis par une nuée 
d'enfants aux visages radieux qui 
clament en cœur : " Bonne arrivée, 
Pascale, bonne arrivée Patrice ! "  
 

  
 A peine descendus de voiture, de petites 
mains se glissent dans les nôtres, accrochent nos 
vêtements et nous entrainent dans un vacarme de 
rires et de chansons vers le groupe des nounous, 
elles mêmes débordantes de joie…. 
 Nous sommes subjugués ! 
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 Masa, la jeune directrice nous présente 
un à un les treize enfants: de un an à sept ans, 
cinq garçons et huit filles. 
  Les plus grands avancent tour à tour, les 
yeux baissés et d'une petite voix à peine audible 
annoncent: " je m'appelle Faratou,  j'ai 6 ans… 
je m'appelle Gloria, j'ai 3 ans…." 
 Sandra porte deux petits un peu effrayés 
par notre couleur de peau:" voici  
Tinadja et Moïse! " 
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 Siegfried, le représentant d'ESFT au Togo est aux 
anges et surveille avec délectation nos réactions, d'un œil 
complice. 
 Il a fait un travail considérable et tous trois, nous 
nous imprégnons avec délice de ces images de bonheur: 
voilà notre récompense ! 
  Nous sommes sûrs, maintenant que ce projet est une 
réussite et que plus rien ne nous arrêtera ….. 
 

 Les jours suivants nous avons passé un maximum de temps 
au sein de l'orphelinat, observant son fonctionnement.   

 

 
 Le matin, au réveil vers 5 h, la  
nounou de garde de nuit organise la 
douche: c'est un moment de plaisir et  
l'on chahute un peu ! 

 
 6h : le gardien de nuit, Secle, quitte son 
service pour aller dormir. Les nounous de jour 
arrivent et préparent le petit déjeuner: lait et 
chocolat (en poudre) avec de la pâte de maïs ou de manioc. Komla, le jardinier est déjà au travail, 
accompagné de certains petits diablotins qui l'imitent avec un bâton en guise de coupe-coupe ! 
 8 h : Masa, la directrice arrive, accueillie par les enfants. Elle ouvre les pièces sous clé 
(réserves, bureau ) et prend les nouvelles de la nuit. Elle participe à 100 % aux tâches ménagères 
avec les nounous tout en gardant suffisamment d'autorité et il règne un climat de joie, de complicité 

et de solidarité dans l'équipe que l'on peut mettre à 
son actif. 
 Couchés à même le sol, dorment trois 
enfants: ils sont malades !  L'examen révèle deux 
cas de paludisme, les fronts sont brûlants…et une 
otite aigüe. J'ordonne les traitements puisque je 
suis là. Sinon Siegfried, accessible par téléphone 
portable vient à Badja deux à trois fois par 
semaine et s'en occupe (il est médecin). Dans le 
cas contraire, une nounou emmène les petits 
malades au dispensaire proche (1,5 km) qui 
fonctionne nuit et jour toute l'année.  

 Nous avions sous estimé le pourcentage de malades, surtout  les premières semaines suivant 
l'arrivée des enfants, soit 2 ou 3 malades chaque jour sur 13 ! En effet, la dénutrition, le brassage 
des microbes venant de différentes régions, le bas âge des orphelins et leurs contacts permanents, 
l'absence de vaccination sont des facteurs de développement de maladies telles que les parasitoses 



 4 

intestinales, la méningite, les infections cutanées, ORL et pulmonaires. Mais la pathologie 
omniprésente est le paludisme dans 60% des cas. 
 Aussi nous avons mis en place immédiatement des mesures préventives: pulvérisation 
d'insecticide tous les soirs après la douche dans les dortoirs (équipés de moustiquaires aux fenêtres) 
et fermeture des portes, vaccinations, 
déparasitage (cheveux, peau et tube 
digestif), alimentation équilibrée ( laitages, 
viande, poisson, œufs ) et hygiène de base  
(chacun son verre, son assiette, sa cuillère, 
lavage des mains avant manger) etc. 
Une pharmacie est constituée à l'orphelinat, 
équipée des médicaments d'utilisation 
courante. 
 10h les enfants trouvent l'ombre sous 
la coursive du bâtiment principal et jouent 
par petits groupes. Les nounous ne perdent 
pas de temps: Dibori lave le linge dans la 
grande bassine, Béatrice et Sandra préparent le repas de midi, tout en gardant un œil sur les plus 

petits, lorsqu'elles ne les ont pas "au dos".  
 Komla démarre le groupe électrogène et 
monte l'eau du puits en haut du château d'eau 
grâce à la pompe 
immergée.  
 Un jeune 
garçon nous 
apporte un superbe 
caméléon qu'il 
vient d'attraper. 
Il fait le ravissement des enfants, et nous le 
récupérons pour l'installer dans une grande cage 

au milieu de la cour. Les petits visages sont collés contre le grillage… lorsque je repasse un peu 
plus tard, le caméléon a viré du vert tendre au brun noir !   Je regarde Celom qui cache dans son 
dos…un bâton ! De toute évidence, notre petit coquin a dû taquiner l'animal pour le mettre dans cet 
état de stress !  
  
Midi  déjà ! Marguerite appelle les enfants pour le 
repas, tout le monde s'installe: les grands à la table, 
 les moyens par terre sur un grand plastique, et les 
 tout petits avec Béatrice. 
 Au menu spaghettis bolognaise un peu pimentés,  
tout le monde se régale !  
 

. 
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 Tout le monde se lave les mains et gagne le dortoir 
pour la sieste. La chaleur est telle que personne ne songe à 
autre chose, toute activité est impossible en milieu de journée. 
Les enfants se couchent sur un tapis, les plus petits 
s'endorment aussitôt.  

  
  
Puis, après le goûter (yaourts maison faits à 
partir de lait en poudre, incubés à 
température ambiante), la petite troupe part 
à la cueillette de mangues sauvages qui 
arrivent à maturité à cette époque.  
 

Le soir, c'est l'anniversaire de Bernardin 
qui se demande ce qui lui tombe sur la tête ! 

Il est habillé tout en blanc, les trois bougies 
sont disposées sur la table, Pascale avait 
fait un grand gâteau au chocolat, et tous les 
enfants et nounous de chanter en cœur: 
"Joyeux anniversaire, Bernardin, joyeux 
anniversaire…! " 

  
 Puis le cadeau arrive: 
une superbe tortue terrestre qui 
se demande elle aussi dans 
quelle galère elle est tombée, 
et qui ira rejoindre le caméléon 
dans la grande cage.   
  
 Un peu de musique, 
tout le monde danse à la lueur 
chaude de la lampe à pétrole et 
des bougies...    
 
 

Nous pensons très fort à ce qu'était la vie de ces enfants abandonnés, il y a encore un mois…. 
 et un immense sentiment de satisfaction nous envahit ! 

Nous désirons vraiment par le biais de ce Tam-tam,  partager ce bonheur 
avec vous tous qui avez donné vie à ce noble projet. 


